
1425, 8 décembre – Riom.

Quittance de Charles de Bourbon, comte de Clermont, et d’Agnès de Bourgogne, sa
femme, pour la somme de quatorze mille francs à eux donnée par Philippe, duc de Bour-
gogne, comme premier terme de la somme totale de vingt mille francs, qui devait leur
être versée le jour de leur mariage, pour la dot de ladite Agnès.

A. Original sur parchemin, signé, muni d’un sceau en cire rouge sur simple queue, endommagé 1.
335 x 170 mm. Archives départementales Côte-d’Or, B 299, pièce scellée 338 [original numé-
risé].

Nous Charles de Bourbon, conte de Clermont, et Agnez de Bourgoingne, sa femme et
compaigne, a ce qui s’ensuit auttorisee par nous ledit Charles, confessons avoir eu et receu
de nostre tres chier et tres amé seigneur et frere messire Phelippe, duc de Bourgoingne,
conte de Flandres, d’Artois et de Bourgoingne, la somme de quatorze mil frans, par la
main de Jehan Fraignot, son receveur general de Bourgoingne, sur et en deduccion et
rabat de la somme de vint mil frans promis et accordez par nostredit seigneur et frere,
entre autres chouses, nous faire bailler et delivrer par le traictié du mariaige de nous
et de nostredicte compaigne, a payer le jour de la celebracion de nostredit mariaige, et
de laquelle somme de XXM franc audit terme nous donnasmes quictance, nonobstant
que icelle n’eussions point receue, fors que obligacions dudit receveur general et autres
receveurs particuliers des pays dudit nostre tres chier seigneur et frere qui de ce se
obligerent a certains termes passez, desquelles obligacions avons rendues jusques a ladicte
somme de XIIIIM francs par nous ainsi receue comptant, et d’icelle somme nous tenons
pour contens, et en quictons a tousjours maiz nostredit seigneur et frere, sondit receveur
et tout autre qui ce peut toucher, senz ce que dorsenavant puissions ou doÿons demander
aucune chouse, et par ainsi d’icelle somme de XXM f. ne reste a payer que six mil frans,
dont les obligacions dessudites sont demourees par devers nous. En tesmoing de ce, nous
avons fait mettre nostre seel a ces presentes, et icelles avons fait signer par Estienne Gort,
nostre secretaire. Donné a Rion, le VIIIe jour de decembre, l’an mil CCCC vint et cinq.

Par monseigneur le conte,
(Signé :) Gort

Édition : Olivier Mattéoni et Jean-Damien Généro.
1. Seul l’écu au sept fleurs de lys, avec la brisure couronnée, peut être distingué ; le reste est fruste

ou détruit.
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